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Journée internationale contre l'incinération des dé chets 
 
Paris, le 1er septembre 2005. Le 7 septembre, pour la quatrième année consécutive, à l'appel du 
réseau Gaïa(1), les citoyens de plus de 45 pays participeront  à la journée internationale 
d'action contre l'incinération et pour la réduction des déchets à la source.  Ils se prononcent en 
faveur de solutions innovatrices et écologiques qui s'attaquent à l’augmentation, en volume et en 
toxicité, des déchets. Le CNIID et le MDRGF participent à cette campagne en tant que représentants 
français de ce réseau(2). 
 
Tout au long de cette semaine, plus d'une centaine d'associations à travers la planète, organisent 
des réunions publiques d'informations, des conférences, des rencontres officielles… sur la question 
essentielle de la gestion des déchets.  
 
Le réseau Gaïa est persuadé que l'incinération des déchets n'a  pas sa place dans un futur 
soutenable , quel que soit le procédé utilisé (pyrolyse, torche à plasma, valorisation 
énergétique…)“Les incinérateurs brûlent et détruisent des matières premières, produisent des 
émissions et des résidus toxiques, hypothèquent les finances des collectivités, et entrent en 
compétition avec les programmes de prévention et de recyclage qui sont créateur d'emplois et qui 
bénéficient aux économies locales.” déclare François Veillerette du MDRGF. 
Des études ont ainsi montré que les incinérateurs en émettant des centaines de polluants sont 
sources de problèmes de santé : cancers, dysfonctionnements au niveau du développement, du 
système de reproduction et du système immunitaire. 
 
Manny Calonzo, coordinateur du réseau Gaïa aux Philippines, déclare que "la réduction des 
déchets et des substances toxiques doit être une priorité,  au niveau local autant que mondial, si 
nous voulons protéger la santé de notre fragile planète et de tous ses habitants." 
 
À la place des dépôts sauvages, des méga décharges et des incinérateurs, ces organisations incitent 
les gouvernements à adopter et mettre en œuvre des politiques : 

- de prévention et de réduction à la source,  
- d'élimination des substances toxiques,  
- de responsabilisation étendue du producteur,  
- de promotion d’une consommation soutenable,  
- d’intensification du recyclage et du compostage,  
- de soutien à la justice environnementale,  
- de création d’emploi,  
- d’encouragements aux initiatives locales, saines et collectives… 

 
Aujourd'hui, de plus en plus de collectivités s'engagent d’ailleurs dans des stratégies « Zéro Déchet »  
et de Production Propre, sur des alternatives à la réduction, en quantité et en toxicité, des matériaux 
utilisés et jetés, sur la maximisation de la réutilisation, du recyclage et du compostage des produits.  
 
Pour Jocelyn Peyret du CNIID, " Les mises aux normes des incinérateurs pour fin 2005 ne répondent 
pas aux questions de surproduction, de production sale et de surconsommation. C'est pourquoi il est 
urgent de prévoir une sortie de l'incinération en repensant tout la chaîne de vie des produits : éco-
conception, production propre, réduction à la source, compostage, réutilisation, recyclage". 
  

Contacts : 
Gaïa : www.no-burn.org 

CNIID : Jocelyn Peyret – 01 55 78 28 64 – jocelyn@cniid.org.www.cniid.org 
MDRGF : François Veillerette – 06 87 56 27 54 -  mdrgf@wanadoo.fr www.mdrgf.org 

 
(1) Gaïa : Global Alliance for Incinerator Alternatives / Global Anti-Incinerator Alliance. 
Gaïa réseau international, lancé en 2000 en Afrique du Sud, regroupant plus de 500 associations et individus 
issus de 77 pays http://no-burn.org/gdaw05/index.html. 
(2) voir http://www.cniid.org/incineration/rub_gaia.htm  
 


